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Les troupes allemandes ont stoppé 
les attaques soviétiques en Crimée 

COMBATS ACHARNÉS DANS LE SECTEUR DE TARNOPOL 

31 avilis aislo-américaiBs abattus an-dessus de rAllciiasie 
QUARTIER GÉNÉRAL DU KUHRLR. 16 AVRIL. — Le haut commandement des f i armées commimtque : 

stoppe au cours de durs combwts les 
neinls. 38 appareils soTiètlquet ont été 

Dama la iud-oueti de la Crimée, les troupes g^rmano .roumaines on 
alorliils qui suivent de près nos mouvements et ont détruit 2* chars 
• te t tua au cours de violents duels aériens et par la O.C.A. 

Sur le Dniester intérieur et près de Orh*i de noi. breuses attaques ennemies ont échoué devant la résis
tance da nos troupes n.agnitiquemfnt soutenues par l'aviation. Des Infiltrations locales ont été colmatées. 

A l nord-ouest de Jwsv, nos troupes ont Inflige de lourdes pertes eu hommes aux Soviets au cours d'attaque» 
A l'est de Stantalau, des croupes de combat sov le tiques ont été r-Jetes vers le Sud. Les attaques répétées 
par l'adversaire dans le seoteur de Trypa ont été mise» en échec. 

A l'ouest de Tarnopol, nos formations d'attaque soutenues par des avions de combat et d'assaut ont pro 
a?eaaé au cours de combats acharnes. La garnison de Tarnopol continue de résister héroïquement à la périphérie 
ouest de la ville aux troupes boviéftlques qui passant sans cesse à l'assaut. 

Do psuasante* formations d'avions de combat allemands du type lourd ont attaqué la nuit de samedi la 
gai* de aarny. De nombreuses explosions et Incendies ont «té observés dans la région des objectifs. 

Au sud de Pskov, l'ennemi soutenu par des chars et des avions de bataille a attaqué toute la Journée 
durant. U a été refoulé avec de lourdes pertes en hommes. Au cours des deux derniers jours. 73 chars blindés 
ont été anéantis dans ce secteur. 

Sur U téU de pont de Nattuno l'ennemi a exécuté d assez fortes poussées contre quelques-uns de nos points 
d'appui avancés au sud-ouest de Littorio, qui après avoir été passagèrement perdus ont été repris en contre. 
attaquas. Sur les antres fronts, U journée s'est passée sans événements particuliers. 

Des bombardiers américains ont attaque samedi plusieurs rarallSéa de Roumanie notammeatt fcjjlél 
Bucarest. Des dégâts et des pertes ont été causés parmi la population. Selon les derniers renseignements, vingt 
appareils ennemis, dés bombardiers quadrimoteurs pour la plupart, ont été détruit* par des chasseurs allemands 
et roumains, ainsi que par la DCA 

Après la réunion 
de Tokio 

SATISFACTION k BCR1 IN 
Berlin. 16 avril. — Berlin qualifie 

la réunion de la commUalon tech
nique du Facte à trola, à Tokio, 
d événement le plus Important aur-
venu dans la politique de» puissances 
de l'Axe au cours des derniers mois. 
On y souligne surtout la résolution 
des paya de l'Axe, exprimée au cours 
de cette séance, de terminer victo
rieusement la guerre. Déjà par leur 
extérieur, dit-on à Berlin, les ren
contres des puissance!, du pacte trl-
partlte se distinguent des coniéren-
oes des Alliés. Alors que celles-ci 
sont préparées des Jours et des se
maines * l'avance par une propa
gande effréné», mais ne laissent, 
aussi bien dans les pays amis qu'en
nemis, qu'une amere désillusion sur 
l'Indigence de leurs résultats, les réu
nions de l'Axe se font sans tambour 
ni trompette, mais aboutissent cha
que à des décisions qui contribuent 
* assurer la victoire des pays de 
l'Axe. 

On met surtout l'aoosnt sur la 
phrase terminale du communiqué : 
< Harmonie parfaite entre les pointa 
de vue exprimés ». On relève les dé
clarations du premier ministre Tojo 
sur la fol des pays de l'Axe en leur 
victoire finale 

Quand l'Angleterre et l'Amérique 
font la guerre aux neutres 

Un éditons! de M. Henriot 
Vichy, 16 avril — M. Philippe 

Henriot, sécréteur* d'Etat à l'Infor
mation et 4 la propagande a relaté, 
sous 1* titre: »Le guerre aux neu
tres, divers faits caractéristiques: 

• Je vous al signalé, en voua rap
pelant un ancien discours de M. Wal-
sace, qu U n'était pas impossible que 
la, troisième guerre mondiale fût déjà 
en vue, alors que ia seconde est loin 
d'être terminée. Et voici Justement 
qu'un article particuMèreTnent signi
ficatif à ce sujet parait dans lé 
«New-york Daily Mdrror», 

Après avoir cité des extraits de cet 
article qui laisse entrevoir des re
vers de la, Grande-Bretagne et de 
l'Amérique ainsi que la perte par 
l'Angleterre, de l'Inde et une alliance 
de celle-ol avec le Japon et l'U.R 
3.S., M. Philippe Henriot a ajouté: 

c La Turquie est particulièrement 
visée à cause de ses exportations de 
chrome vers l'Allemagne, le Portugal 
pour ses exportations de wolfram, la 
Suède à cause de livraisons de route. 
mente à billes. 

> La presse anglaise fait remarquer 
que les accords occnrnerclsvux de la 
Turquie avec la Hongrie et as Rou
manie sont arrives à terme et que le 
pacte conclu avec l'Allemagne arrive 
à expiration en mal. Elle somme donc 

n « n de amslr cette occasion de se 

re a reçu, par l'imterme-
diasr* des ambassade**» d Angle
terre e t des Etats-Unis, une note 
relative aux. relations commerciale» 
de le, Turquie avec l'Allemagne. D 
a déclaré notamm-nt, que la poli
tique ourque s'est toujours dévelop
pée dans un esprit d unanimité et de 
compréhension à l'égard de ses 
alliés et amis, que la Turquie enten
dait agir selon les directives de »a 
poiûUqu* étrangère et qu' lie aide
rait les Alliés selon ses moyens. 

Lorsqu'on lui demanda al la Tur
quie ferait cause commune a r c les 
autres p a y neutr s. II répondit 
négativement, ajoutant que la TUT 
ouïe n'avait pas besoin de délibérer 
avec d'autres Etats n pareélle cir
constance. 

La lutte pour Imptial 
s 'annonce très âpre 

L'assaut contv * Nichuguard est Imminent 

Tokio, 16 avril. — Las combats pour i D'autre part, les troupes kodo-Japo-
Imphai ont atteint une intensité ara. na.se. poursuivent leur offensive 
manque. Lord Mountbatten set arrivé ! commune sur la route Kohlma-Dima-
dana cette place par la vole des airs | pur, dans les environs de la ligne 
avec plusieurs officiers d'état-major J ferroviaire Aaaam-Bengala. Elles s'ap. 
pour en_diriger personnellement la dé . ' prêtent a livrer l'assaut final contre 
fene* De nombreuses troupes aéro
portées ont aussi été débsrquées dans 
!s région et d'autres retirées du front 
des monts Arakan. Tout cela dénote 
la volonté de tenir Imphal à tout prix, 
et la résistance t'accroît de plus en 
plus. Néanmoins, les Japonais ont 
réussi dans le Nord, après de durs 
combat*, à percer la première ligne 
de défense et s'approchent d Imphal 
par le nord, le sud et l'est. 

As cours de raid» exécutés le 15 avril par des formation» de chasseurs américains •m •« ->"™ « » " • " • " LiUUUl W a UIKW' o v e H M » W . « . I 0 t manquer d'être frao 
d . l'AUemagns. Il avion» ennemis ont été sbsttos. Au cour, de ce , attaques, le!'batteries l*I*res «ê D C A de ; j ^ ^ attitude te «-ris ouTse 
l'aviation. U D.C.A. de U marine et des garde-ports se sont part.culière.nent d.stingués. r e C O l U i a i t T e déc ident si sûrs de vaincre. On ne 

peut manquer d'être frappé aussi du 
fait que les pays neutres auxquels 
s'udresent ces sommations, ne sem
blent pas pour autant décidés à se 
laisser Intimider. Et 11 n'est pas In
terdit de croire que. a i l s étalent cer-

la colonie britannique d'Ankara, on! tains de la victoire prochaine et ra-
eet résolu à Londres à ne pas recon- ] plde des Anglo-Américains. Ils prête-
naitre le Comité d'Algfr comme gou- iraient peut-être une orelile complal-

le Comité d'Alger Un ordre da jour da régent Horthy 
à l'armée hongroise 

Bucarest 18 avril. — Le régent I Ankjra. 16 avril. — Selon de* Infor 
., „ Horthy a adressé un ordre du Jour \ mations de souro, sûr» émanant d 

—• VOICI l e ' • * . ,v*i„r,tA hrltjinntnue d Ankara. 
à 1 armée, dîna lequel U est dit no- , 
tamment : 

Berlin, 16 avril. — Après le net - | L , , attaques aériennes 
voyage de la brèche pratiquée par les, . s - , e â T r i | > n r Bucarest 
Soviets sur le front da Narva, n i a e * • • " a * ' ~'-71", V 
peut ss rendre compte à préeent. ont fait près de 3 . 0 0 0 tue» 
écrit le D.N.B. de 1 ampleur du suc- j Buoaret. 16 avrl 
ces defenslf remporté par les gre-j texte du communiqué roumain du 14 
neestere ailemnnrt» et les hommes des | avril : 
Weffen 86. dans ce seoteur. Les m Orlm*!. <k» oombMa « pour- > m " ^ ? . , T i ^ « n . K L ! S « i v ' r a M , ' ' , l . f n " c " * - M.°? " " ° ' " * ' n ' , l « " i l « » a » Hint s t io i s q w l e w i i « . D „ „ u n J i e n t w «e 11 p a r » l u ^ i a i V u Je lu w / i t t , (biJgsl un «vcui l i . 
Soviet, .valent .ménagé p l u . de | v i v e n t avec un ennemi de loin su- % £ * notamment ^ o u r le* d S ^ d " , 0

u ' * ? £ ^ V e m p l S . " I " ™ ~ o n t ** à «*» " a n * ° ™ * « 
Hongrie, car .ennemi « tient i ^ ^ f ^ ^ ^ T é b a ^ a e m - n t i ̂  « * n — . » |V«.„ « . ? « „ J r » C . n e „ s 

s .A présent, ii est d. ,pn P„nof ^^..it . J - . ^ * J L . » ~ Î X'est sous la pression de l\OUVeIleS QC iTai lCe 
Moscou que les Etat-lnis 

3 800 oasematss et postes de combat I pèrleur en nombre. 
dans un espace ne comprenant que i Lee tètes de pont ennemies nord & 

quelques kilomètres carrés. Toutes j de Tlghlna, sur le cours Inférieur du nouveau question de défendre notre'"' ^oormaïtre ie"'com!té d'Avger. au 
ess fortlfleeitlons lui ont été erra-1 Dniester ont été conslderaiement ré-.patrie. Dans cette lutte, 11 ae s agit. r a l M l t i l Q t e n t i o n de détrulr- tou'es 
criées au cours de durs combats., où I chiites. P 1 6 d* battre en retraite, mais d'aller L constructions que les Allemands 
Us ont perdu plus de S 000 tues, 7271 Au nord de la ligne ferroviaire al :dépravant . .. _ „ |ont érig-èes le lon*_ des stss» d», »» prisonniers, 38 canons d i m a u t . 130 
cavnnne et oanons antichars 274 lance-
SJFSMOSS 378 mitralUeuees. 1 260 fu 
etfs et pistolets automatiques, 60 ca. 
mlons et tracteurs. 

M. Lucien MURATORE 

! Jen-eods que chacun remplisse son i ^ ^ ' ^ n m oflensïves aussi bien 
devoir et que vous vous montrte. digneI défensives et qui s'étend nt. sUr 

— — — " "•««» P " - ' l profondeVrr considérable à l'inté- I 0«nève. 16 avril 
» tr» l . .^ . . . . . . » _ _ de Londres : 

lent de Jsssv k Pasoam. les troupes 
germano-roumaines poursuivent v i c l c W v(JJ I l o M , u x n.icêtres. n 
torleusement leurs opérsvtlons. Iticullèrement pénible de ne t~ - " « ! „ . „ , . *., terres 

Les atteques aérienne» effectuées i p a r m l VOUB , n OCK heures difficiles. Je " o n craindrait en effet, k 

et l'Angleterre ont rappelé 
la Turquie à l'ordre 

mande I 

les 4 •.ru 
e.rc maintenant prouvé, écrit 'COUDS d'éloauenoi 

sur Bucarest ont feri) .cependant. »n sort* qu'on prenr» | "" n " ~ u " £ £ ^ V n t " (rancols souve-'l' < Evemng News ». qu'à Londce. 'mouvement .t èqui 
jurqu'à lextréme limite des P"" |?à,n ne s"ppT«At k la d-s-.ructlon de «t à Washington — fait 2.942 tués et 2.126 blessés ; "05 

maisons ont été détruites et 1 375 slbuité». tl 
| endommagées. A PloeeU U y eut 262; Pi us cher» 
I --rr • . . • 1 0 7 —.laon, a«. .première gu rre mondiale nous •* 

A l ' n P t f S A r T î M i n i i r h " 0 " 1 blessés et l»7 maisons ae >* , N o i M l u t t o M cote 
•" U I * E H A - C O r n l f « | U t ! truites ou endommagées Des bombes J ° , . o t / \ v ^ . I a m f m e „ „ , » , allemande 

ont été Jetées sur 42 autres l « c ^ l l t * * i q u i , . o i n s une alliance fidèle, nous a 

Le Maréchal visite 
LA 

«Maison du Missionnaire» 

à Vichy 

Nichuguard dont l'ennemi renforce la 
défense par l'appoint ds deux d irisions 
et de trois brigades aéroportées. 

Moantbarten 
transfère son quartier géaérai 

àCsstss 
Ls général alountbatten a transfert 

son quartier général ds New-Delhi 4 
Kandy, dans l'Ile de Ceylan, avant d s 
gagner le front d'Imphal 

M. WaUacs TU M rendre 
à Tchounj-Kinf 

Oenève, 16 avril. — Ls vios-presU 
dent des Etau-Unis M. Wallae*. se 
rendra sous peu à Tchoung-Klng en 
mission diplomatique. 8a mission a 
surtout pour but d'assurer Tehang-
Kai-chek et 1» peuple rhlnnA» que 
tout retard apport* dans les tsnta-
tlves alliées pour reconquérir ja Bir
manie n'est que provisoire. 

U COLLECTE AGRICOLE " 

La Somme a U deuxiàtM plaça 
dans l'ordre de 1a générosité 
Vichy. 14 avril. — La ooUsess sari-

cols que ls Secours national poursuit 
Inlassablement à travers le para s u 
profit des éléments de la population 
le moins favorisés sou. le rapport 
du ravitaillement, donne de remar
quables résultats qu'établissant las 
chiffres suivantes : 

Du 1er octobre 1943 au 29 février le 
département du Mal ne-et-Loire bat le 
record de la générosité avec 737 tonnes 
de denrées. La Somme et l lndre dé
passe les 900 t.. ls premier avec 32s, 
le deuxième avec SOS Viennent en
suite le Dard. 470 t.. le Finistère 127. 
le Pas-da-Oalala. 326, le Rhône. Jis. 
les Vosges. 300. Une dizaine d'autres 
départements ont dépassé, durant la 
même période, le chiffre ds 200 tonnes. 

La finale 
de la Coupe d'éloquence 

de la France nouvel le 
Vichy, 16 avril. — La finale ds 

s organisée par 
pas et cadres d.. 

tlon ae1*»* a vv^«uu-ogbon on oonsmsr la | ».,.-„--, nouvell-s * a eu lien ri mitncrie . . " I.—'ri. Z -!w*** .r™ 
entrai-1 continuation des livrai ans d chro- f v f c ^ T

D î u thèst™ d"s r!eu?s tr?, V ! f h y
1

u n e c . °2 u e "? *•>•_• 
rttclrevme trarc * i'AIleme^ne comme |m ^ p j î i n f d e ™ . f — . " i ï i . - « s . ! ? " ! . * . •*°» '« » . r » » « ' . t l o n de . 

incompatible avec les devoirs d'un I, r i r T l s ^Maréchal 
' r ^ ? % V A î ^ ^ e

n
P e " ^ h

t ' 2 S S n ! i Perract" du*1^.. , 
o-i croirait à Lrmdre- que des p»r™n-1 £ m f s . n. LorKk^ m Ws*hln£on j é t é p r o c l a œ é vainqueur, 
nalltes tnflu-ntes d'Alger veulent que n ont rs.pp le à la Turoutte ses obll- • 

n G ^ T a i n ^ ^ ^ 

On délibère i Ankara 
Istamboul. 16 avril. — Samedi a 

qui vous ront l - s | ouvrv't. parce que œ! 
P«« plus q i e pendant Isi „ Kl a , v a Mat lon de territoires 

gu rre mondiale nous » * ! é t e n i u , <.t cell de noirbreu*-» villes 
établissements Industriels 

Vichy, avril. — Non loin du Csn-

pas-
sants que par cette seule indication : 

„ „ u | « Maison du Missionnslre ». Las mis-
*". _ v u " " j elonnaires se sont ménsg* U un foyn 

Un comité consultatif de la 
musique créé au sein d e l à 
radiodiffusion nationale 

M Philippe Henriot a créé au sein 
de la Radiodiffusion nationale un Oo. 
mité consultatif de la musique qui sera 
présidé par M. Emile VuUlermoa. mem
bre du Conseil supérieur de la Radio. 
diffus.on nationale, et composé de MIC. 
Louis Aubert. Louis Bets, Marcel Du-
pré Msurlce Deruflot et Jesn Hubeau. 

Molçmées de tout objectif mllltelre. | a l d e a ^ 1914 à 191g et qui dans cette 
provoquant des pertes et des dégâts. | guerre afjssl. a noué avec nous d e . 

Illen» de csmaraderle Impérissables, 
Le communique hongrois |sceu«* dans le sans: 

„ , „ , , . , _ , j _ 1 . « . , - m a , k » "ous devrons mettre tout en oeuvre 
Bucarest. 16 avril. — L état -major ^ ^ ^ ï l c t o r l , , ] X Q, O ^ , . m s ièe 

général des Honveds communique : | J ^ n , laouen,. nous défendons non »"U-
< Nos unités de sécurité auxquelles !vm, n 1 : notre patrie, mais toute l'hu- I f t i \ M \ g l f f l f i T i l l i r . l H ™ u u »_A jvkar« un Conseil 

^S^S^S.'SS^^:] A p r è 8 „ bomb.rd.rn.nt , . » * • * » S » ^ f ,ï ^JSS^TSSS 
tsvet avec l'ennemi. En coopération r - - • tures à lAMemegn 
avec les formations d e m a n d e s , nos g*. | a reCIOn l l l l . t * . „ . T l i n f"' . I f . ^ Z ' L r . e n i ï ^ t % £ . \ U n . • • • - ' 
troupes ont emipéché l'ennemi de . " ' O'rsud a adrsssé « M l . h <*• trou Une 'sc larahon 
Progresser. Mo. contre-attaques dl- Tro.i noureuux fc/«scs ont succombé* -, ̂ * ^ i ^ J i T w v ^ - 1 * • M. MenemeajOf lo i 
rlsjèe» dens plusieurs directions lm- Dent biaisé» ont succombé, ce ma- g l o n a < w n commsndement. 11 a dressé j Ank»r» 16 avril. — M. Men msn 
portantes ont rejeté lertnemil, qui , t | n dans les hôpitaux lillois où Ils j , biLn de son sctlvité A la tète de» jo^flou a conftrmé que 
se défend avec acharnement et ont j étalent en traitement : un autre est j forces srméfs djssldentes et a exprimé 
pris possession dlmportsuita secteurs. 1 déosdé à l'hftplteJ de Roubaix. ce qui Ile < serrement de cœur » qu'il r»s«en-

porte à 478 le nombre des morte. 
DANEMARK ET ISLANDE' Un train mitraille 

par des avion., au sud d'Arrai 
Deux femmes tuées 

slt d'svolr été mis dsna robllgstlon 
Ide quitter ses fonctions. 

Inviter à s s tsible des smls \ 
, 4 malheureux, c'est bien.. 

a, Lucien Murator.. nsSTSSS^ ^ ^ S ° ~ ' T " " " ' J\'.JTJSS. 5. "ESS^. 1 
prend la direction de 1 Opéra-Comiqu. ! conclu en 1918 avec 1 Islande comme vendredi à midi, un train a été I E t u r c u x ^ c s t mieux 

- r S T U POCuvotr: mettre an pratl. j S" 1 ^ ^ ^ ^ ^ 1 ^ ' ^ ^ » » été tuée , et un ouvrier b ^ « * . 1 ^ ^ " ^ s?\Z£l n . ' o - ^ 
que dans ce oeau théâtre tout ce que nlstere d'Etat danois dans une note du 1 _ e j „ „ autre en «are d Albert I ', n»1 nourrit, chaque Jour 
•n'a snseigné ms csmére en Pranc»| l l avril, transmise au chargé d'affaires 1 '. „ _ „ „ . ; .Français sur quarante 
et * l'étranger. islandais k Copennagus et qui vient 1 *- la m*me heure, un autreconvol f „ „ „ t „ a^xl, 

» Avantdètre comédien avant d'étreld'ètre publiée '*„ » m M l n „ ! * 1 S 
chanteur. J'ai pu me rendrs compte, Celle note souligne une nouvelle fols | chsuffeur a 
combien 11 sst facile de chanter et j que le point de vue du Danemark a 
de Jouer en même temps en s» ser- été clslrement exposé dans une lettre 
Tant de cet appoint merveilleux : la, du ministre d'Emt danois Steunlg. en 
musique qui. su lieu de gêner le co- date du 31 mal 1941. et dans une autre 
médlen. doit lui apporter une puis- au mlnsure d'Etat Buhl. du 30 s-ptem. 
ssnoe et un charma plus grands. I D n t 1942 aux termes desquelles les 

M. Murator» a fait part de son In- rapports entre' le Danemark et l'Islande 
tsntlon de refaire de l'Opéra-Comique ne pourront être modifiés que par une 
ls grand théâtre qu'il a été et de faire n o u T » n e loi. 
appel aux compositeurs, surtout aux 
Jeunes, en leur commsndant des œu
vre» et en les sldant financièrement. 

Enfin, il fera reprendre certaines 
ouvres du répertoire et leur rendra 
uns tris nouvslle. 

— Il est fort possible que M. Wal-
lace vice-président des Bt i t -Uni s . 
ait une entrevue svee MM Churchill 
et Staline, avant ou après le voyage 
qu'il effectuera en Chine. 

L'ECROULEMENT D'UNE DYNASTIE 
Changer de camp est un feu don-

gertux : le tort tragique de Pucneu, 
celui que les « justicier» » d'Aloer 
préparent A Boteton et Glraud et à 
quelque» autre», noue en avaient 
défà fourni la preuve. Victor-Emma, 
nuel lit, contraint d une abdication 
plu» ou moins coruiit ton nette sept 
«sois aprs» ecm < évolution >. peut 
méditer, à ton tour, lur les inconvé
nients d'une rroAison et eue l'Ingra
titude anglo-américaine. Il doit 
renoncer à sa couronne st, quelle que 
toit la tournure des événement». 
tout, dé» maintenant, laisse prévoir 

. »gue le prince Humbert. ton fil», ne 
parviendra pas d sauver la mo
narchie. 

Âlnei te confirment le» prévisions 
pessimistes d u réalisateur ds l'unité 
«t de l'indépendance italiennes. Vie. 
tor-Sn>manus< II, qui, au lendemain 
du traité de Turin, en 1860. iémoi-
gnait dune médiocre confiance dan» 
l'avenir de sa dynastie, que les éli
re» de ia péninsule avaient acceptée 
sans «ntnoueiasme, et seulement par 
raison. 

Peut-être est-il opportnn de rappe. 
1er que le rot devait doublement à 
s/ussotini d'avoir conservé son 
toeptre. 

Lorsque le fascisme prit son essor, 
U régime était gravement menacé 
par ls communisme. Durant plusieurs 
mois, ls* agitateurs bolcheviks purent 
légitimement espérer que l'Halle 
deviendrait la première république 
soviétique de l'Ouest européen. 
«rai «Ira. slls le serait probablement 
devenue tans l'intervention du Duce 

Vautré part, des l'origine, nom-
oraux étaient la* dirigeant* du tas-
sêgstsl gui te déclaraient plus favo-
rablee è l'institution d'un* répubit. 
nue qu'au maintien de la monarchie. 
Cette forme nouvelle de gouverne-
usent leur paraissait ptu* conforme 
m te dostrin* nationale-socUUttte 
t% tembie que la* événement* leur 
asssst Sommé raison députe vingt ans 
nsjassjss., MuseoUri soutint contré 

I ! Voilà ce que le Secours natio
nal fait pour les Français. 

jardinier qui travaillait près ds tel ! Et vous, que faites-vous pour le j 
voie ferrée, a eu la Jambe fracturée. |. recours national 

La politique extérieure 
de l'Argentine 

sur ls tt»rre de Franc* Des objet» ra 
. 1 menés de cinq continents y ont été 

M o d i f i c a t i o n s a u x « c h a i n e a » rassemblés en un remarquable musse : 
e s sa j i s r s . - i l admirable» porcelaines de Chine, sta

d e U r a d i o d l i t u a i o n n a t i o n a l e tues d Ivoire, monnsles d'Ethiopie, fé-
Jusqu'su e mes 1944 : tlches d'Afrique et d Océan!» »'y trou 
dhaine du Jour Juequm 30 h. l i : l vent réunis. 

Bordestux NU. Grenoble NI. Ulle NI. 1 Déslréreux de témoigner sa sympa-
Usnoxes m. Lyon m. Marseille NI. ! thle à tous ces Français qui ont si gé 
Mon«wlller N«. Parla NI. A noter que | néreusement travaillé le rayonnement 
Marserae Ml et Parte m ont même de notre pays, le Maréchal «est rendu 
longueur d'ondes (366 m. 60) et même ces Jours derniers à ls « Maison du 
nombre de kllocjoles (776). N I » Na- Missionnaire » 
aonsl de 6 h 30 à 8 h. 4S. d* 11 h 30 r i y a é t é accueilli par Mgr Vaiert. 
à 14 h. et U h. à 31 h. 13. nonce apostolique. Mgr Chapoulle re-

Chaîne du soir de 30 h. 1S à 34 h. j présentsnt des cardinaux et srchevê-
Dmission nationale à grande puissance q U ( l g ^ «vane» e t Hg,. Amould. dl-

" - E^sS^JUM* P r eno- j r,cteur du Foyer Le Chef de 1-Etst 
parcouru avec beaucoup d'Intérêt 

différentes sallss. Il s a'gné le. 
fondation et » quitté 

Nice. Bordessix National Jueq 
gourer- JI h. 15; MomoeaUer. Limoges Ni t l ) 

pu saanoe réduite Jusqu'à 33 h. 13. 
Emetteurs locaux à faibie puissance : 

Ulle (363 m. 30). Vichy-la Rlejon (234 
m.i Toulouse (313 m. 40). de 6 h. 30 
k 10 h. et de 11 h. 30 à 34 h. 

A partir du 7 mal 1944 : 
Clhatns du Jour comprenant les 

mêmes postes Jusqu'à 23 h. 13. 
Madrid. 16 avril. — On mande de Chaîne du aolr de 22 h. 13 à 34 h 

Buenos-Aires à l'agence EFE : j Iknlselon nationale k grande puis 

«ux la sfatron de Savoie, dont il 
n'ignorait évidemment pa* les tares, 
mat* dont il exalta lé rôle historique. 

souligna qu'elle avait assuré la 
aohétion et réalisé l'unanimité ita
lienne. 11 affirma quelle constituait 

bote essentiel du < Jtlsopi-
mento » et que le dynamisme de la 
monarchie devait être utilisé par le 
fascisme. 

24 octobre 1S22, d Naplet. au 
moment où te préparait la marche 
sur Rome, U déclarait : , 

< Il ne fait aucun doute que le 
égime unitaire de la vie italienne 

s'appuie solidement sur la Maison de 

M t*» an plus tard, à Milan, il président de l'Académie dei sciences 
disait encore avec force : et des ar t . d'Italie, 

La monarchie est le symbole 

Le général Mason. ministre des 
affaires étrangères d'Argentine par 
Intérim, a adopté dsna des déclara
tion» faites à l'occasion de la « Jour 
née de l'Amérique ». le point de vue 
exprimé par le président Farrell dans 
un discours prononcé ls même Jour 

« L'Argentine, a déclaré le général 
Mason. a derrière elle une longue 
histoire paisible et a prouvé qu'elle 
était prête à entretenir de bonnes re 
latlona atvec tous les pays, ainsi qu'à 
cultiver la solidarité américaine 
L'Argentine a pris fait st cause pour 
l'égalité des droits et ls libre dispo
sition des peuples, sans considération 
de leur puissance militaire ou écono
mique. Elle est hostile à toute pres
sion exercée sur ls souveraineté d'au
tres nations. Elle étendra principa
lement ses relations commerciales 
traditionnelle, arec les états de 
l'Amérique et maintiendra ses rela
tions historique, avec les pays aux
quels elle doit une partie de son dé
veloppement et d* son pi ogres. > 

ADDITIF 
/ / j ; manque quelque chose... — Ainsi, (a dit bien ce que ça 

veut dircl— 

M. GENTILE, 

tombe victime d'un attentat 
à Florence 

Milan, 16 avril. — Le professeur QK) 

sacré, glorieux, traditionnel, 
notre de la patrie . nous avone for. 
tifié la monarchie, nous l'avons ren
du* encore plu» auguste. Notre loya
lisme e»t parfait, s 

Au même endroit, le 4 octobre 
1924, il répétait : 

< Nul plut que moi n'ett le ser
viteur dévoué, loyal et fidèle de la 
dynastie t » 

Mais la persistance du gouverne
ment mussolfnién. dont on avait 
escompté i'ujure rapide, portait à la 
longue ombrage au principe dynas
tique. 
fascisme, quelle ne supportait depul. 
vingt ans qu'a oontre-oesur. la Mai
son de Savoie a inconsciemment con- La dat, externe à laquelle doivent 

_ .OTOT.» ruine Le drvart du I*11» souscrites, en exécution d* ls loi 
sommé M propre '**••<? « T " " • " a u 3l janvier 1»44. le . déclaration, des 
petit roi que ls f>uce avait fait 

Nouveau classement 
en catégorie T 

Un» couturière 
parmi les victimes 
du docteur Petiot ? 
Auxerre, 16 avril. — Mils ouxanne 

Lambert, qui était établie couturier» 
et professeur de coupe, 34. boulevard 
du Temple, pourrait bien figurer parmi 
les victimes du docteur Petiot. Cette 
Jeune femme quitta Auxerre, 11 y a 
un peu psus d'un an S'il n'est pas 
démontré qu'eus entretenait avec ls 
médecin des relation* suivies, on sait 
que Maxime Robert, l'ouvrier électri
cien de Maurice Petiot, eut l'occasion 
de dépanner le poste de radio et de 
remettre en état les fers à repasser ds 
In couturière. Lorsqu'elle décida ds 
quitter Auxerre. Suaanne Lambert dé
clara, aux uns qu'elle allait passer en 

Les mutilés et Infirmes par maladie 
vanl Osntile, président'de r Académie I pourront, désormais, prétendre à leur 
des science, et des arts et ancien ml- \ olassemsnt en catégorie 
nlstre de l'instruction, est tombé vie. deux cas suivants : 11" 
tune d'un attentat, samedi, à Flo- infirmités entraînant un 
renée. Au moment où U quittait son I lldlté égal ou supérierir 
domicile. U fut dépassé par plusieurs I amputation, paralysie 
cyclistes qui tirèrent sur lui plusieurs 1 d'un membre inférieur e 
coups de revolver à bout portant, n u n i d'mvalldlté égal ot 
est mort sur 1» coup. 

dans les 
blessures ou 
tsux, d'tnvs 
à 8S % : 2 

TU ankylose 
itralnant 

supérieur à 

La date extrême 
des déclarationa 

En voulant s'affranchir du d'acquisition» d' immeubles t 
30 avril 

Janvier 1»44 les déclarationa 
acquisition* d'Immeubles et de fonds 
de commerce supérieures à 200.000 fr., 
qui avait été Axée su 31 mars 1*44. sst 
reporté» au 30 serti 

lement compétents, nrinls d'un certi
f ie» médical indiquant leur taux d'In
validité. 

«mpereitr ne saurait, en effet, la tau-
ver, car tl ne revêt aucune significa
tion politique. Ce n'est pat Victor. _^ 
Emmanuel III qui fett déshonoré \ _ ̂  e m p , , , , , g . pèche du hareng 
par son attitude honteuse au cours ^ut v.ent de s. terminer, a permis a 
de cette guerre, c'est la dynastie lia flottille boulonnai**, maigre Iss 
tout entier» Ella a ainsi réalisé le condition» ds travail très pénibles ds 
prodld* de drssser contre elle. e»:rstn*ner 13 millions ds kilo» d* pois-

l'unanimité de Voptnlon Italienne '•- " _ L'AxeJrauU brttannlgns annonce 
RouurD TULLTjrz. I la parte du contra-toi udssur tLccory s. 

L.$ obliques 4M R.P. Ma|ni. 
vicaire général 

de la Conaparsiie de Jésus 

•anoe sur 366 m. 60. — Nota : Ore-
noble. Nice. Bordeaux. Lis> jusqu'à 
22 h. 19 : MontgjeUler et Limoge* NI 
à puissance réduit* 22 h. 13 à 34 h. 
Emetteurs locaux Inchangés. 

ses hôtes. « hsureux. a-t-U dit, d'avoir 
mieux appris à connaître leur œuvre 
clv llsatrtce 

Une journée d'études 
à l'Union des secrétariats 

sociaux du Nord 
« La an de la communauté 

nationale » 

BACC 
Quand on disait de quelqu'un «u-

trefois i 
— / l a «on beoe... 

cette simple affirmation < posait » 
le perjonnape et l'entourait d'un halo 
particulier. 

Nous n'iront pa» jusqu'à écrire que 
le fameux diplôme a été démonétisé 
avec le temps, mais, en tout cas, la 
peau d'dne est devenue peau de cha
grin tant il s fallu la diminuer pour 
la partager davantage. Il g a telle
ment de candidats î 

Aujourd'hui, le fait d'être licencié 
ou docteur en quelque chose pou» 
vaut tout juste un petit * Ami.,» 
poli. 

Que de vicissitude* pour ce baoca-
lauréat transformé par lé» circons
tance» et qui, cette année encore, tu-
bit un régime exceptionnel. 

On a supprimé aux suiet» d'histoire 
a récrit lé programme qui suit 1814.' 
Comme on comprend ça ! 

Autrement. U aurait fallu Initier 
les candidats aux subtilités est L Un.on des secreiexists sociaux du 

Nord avait convié, dimanche, sss mlll- |Oass*-t«te cnlnois, at i i astuce* de* 
L a r é v i g i o n d e g p e n s i o n » **»«s à une journée d'études, qui ! mot» croisés, aux aventure» de f s p -

_ , . . . , . . avait pour thém» la fin de la commu- j prenti-torcier. aux expériences du 
d e » i n v a l i d é e q u i o n t e u b i | n a u t é nationale. ; docteur Charcot sur le» aliénée et 

u n e a g g r a v a t i o n w t t e iournée. qui se tenait dans j «nomment «u jeu de dame* cm da* 
" ' " «»»>8* *»»••""" i u n local de la rue du Faubourg.d- . . , , „ . „ „ „ _ . „ _ , . , , . r . ,U,JL. 

Vichy. - Le secrétslr. général aux isounalx. à LUI*, était présldeV p*é I ' M "** d*UTOfM' 
ancien, combattent* communique : IM. 1» chano.ne Zoete. tous-directeur | L*Botr*uvx. 

Les invalides de la guerre 19141918 dés ceuvres diocésaine. i 
et des expéditions postérieures au 11 1 Dans U I M premiers conférence. M le FfJ FOOTBAIJ 
novembre 1616 déclarées campagnes de chanoine Tlb.rghien. professeur à *-**" * v v » *#SIJ^». 
guerre, en possession d'une pension JiTjnlverslté libre, définit exactement 
pour maladie, eonoédée à tltrs défl- i** notions de personne et de oommu-
nltif k une dste antérieur» au 2 * p - inauté et exposa leurs rapports réci
terai»* 103e. peuvent. Jusqu'au V Iproquss. 
septembre 1344 inclus, en demander i II exposa d'short ls cote historique 
a révision pour aggravation, même de a qu st on et les erreurs qui. au 
U* ont fait déjà l'objet d'une dêcl IX1X' siècle d'abord, avec la proclama-

Ion de rejet fondée rur la »-ule for- tlon des droits d* 1 homme et su 
cluslon. Les demandes doivent être ! XX* siècle en uite, avec les phlloso- i . 

avant ls 3 septembre 1*44 iphe» de la contre-révolution: Mai.tr*. QUI l i e SUt D 8 S C nMft lUCr *> 
1n-chef du centre de réforme | Bonald, Comte et Maurraa, ne man- -**«. mA *. / c t \ 

quérent pas d- s* taire Jour autour de SOn a d v e r s a i r e (!>•£) 
cette question. 

d e m i e d e s b e a u x - a r t s • n 1 "» ° " "*"* csrrsps. le conféren-
., cler situa les catholiques sociaux qui 
•' 's'appuient sur la doctrine de i~— 

Le NORD 
a battu le SUD 

A l'Ai 
L'AcÉVd*ml* <*M beaux-svrtss 

\t £E53u\muZLTZ rernnlf P ' ^ " " ! ! « » ~ ' ^ « U S eseneVra.^ M H e n r i s tar t^ décédé " u e fe Personne humain, est subor. o*"* 0* °* M. Henri Msrt.n, décède. | aonatt à D V e u r t n q u l < u , lvM n m m | 

1 I C . . , , es fin. et que l s eommunsuté est au-
L e e p r i x d e l a S o c i é t é bordonns: à « personne. 

d e e g e n s d e l e t t r e s I « La famille et les gTOupemeata 
La Société des gens d* lettres dscer- a 0 travail 

ners en mai s t Juin psusleur» prix lit- • • „ _ _ _ _ . _ , » _ , » i . _ . u . 
téralres D'abord le prix Georges- " « • » « eOmmO«a«té nationale > 
Courtellm, à un écrivain ds moins de | Au cours d'une seconde réunion. 
40 ans. auteur d'ouvrages d» qualité I l o i P. Noddlngs et J. Trrloy par-
sur robeervstion comique et l s phi-1 lèrent tour à tour de la famille e t 
loaophle des moeurs. Le prix André-1 des groupements du travail dans la 
Delandre. pour le meilleur roman ou communauté national*. M. Noddlngs 
recueil de nouvelles écrit dans l'esprit | fit un rapport très documenté qui 
d* celui qui fut l'auteur du « Système j souleva un vif échange de vues, 
du docteur Boudron » et de < Cauehe- La famille est-elle un obstacle à ls 

Ls prix IsabeUe-Maradet, foa- |vle huma ne? M. Tlrloy don: 
zone sud, aux autres qu'elle gagnerait ! datrtee d* la «Semaine de Bonté ». à suj t le résultat d'une enquête per-
l'Amérlque. Ce qui sst certain, c'est un auteur, poète ou prosateur, avant Isonnelle qui ss solde par un exposé 
qu'ell* liquida la majeure partie de exalté l'esprit d'entr'slde ou dont 1* nécessairement varié et discutable. 
son mobilier. Depuis cette époque, on | lecture contribue à développer l'al-
lgnore ce qu'ell»-est devenue. Itrulstns. Ls prix Jsoques-Marsan, à 

l'auteur d'une pièce Inédite d'au 
I e s t i c k e t * , d e n a i n moins 400 vers. Enfin, ls prix ds llt-
LCS UVKCIS u e pairt rSSmL réglonallsts. à un écrivain 

de province restent valables!habitant u province et qui s édité 
Des Informations prématurées st 

sur cette province. 

rttckeî'dr^n'^éVvrérr^lDH «rtltUi vont parcourir 
la Franc* 

pair distraira las famille» 
dat travaillMrs an Allamaina 

Parés. — De rMstsVsusss vsdsttss 
ont partseloé su gais ratSsdxxrssdnlr* 

pain délivrés sn pro
vince n . seraient plus utilisables à 
Par». Voici réellement de quoi U 
s'agtl : 

Trop ds Parisien» avalent pris l'ha-
bltuds ds recevoir d* parent* d* pro
vince, où le ravitaillement sn pain 
pouvait être plus fsclls, des ticket* 
qu'Us écoulaient ches leur boulan
ger habituel. Afin d'éviter cetts frau. 
d*, le» feuille* de pain d* province 
et celles de la région parisienne se
ront d'un* couleur différente à partir 
du 1" »vrU. 

Les tickets ds provtne* ns ssrant 
plus valables dans las boulaneeriss 
d* là région parls'snn*. Mais Ms res
taurateurs continueront à accepter 
les ticket* d* provtne* comme par 
1* passé, afin d* ne pas gêner les 
voyageur*. 

Lorsque ce* voyageurs désireront 
approvisionner d'rsctsment dans des 

devront fsire 

Rome, lé avril — Le» pris s nues du 
Père Aleslo Msgnl, vloairs général de 
lordr» des Jésujtss, déeédé récem
ment, ont eu lieu samedi, en l'ogiis* 
du Oeem, à Rome, en présence d'un 
grand ncsnbr* d* cardinaux. L» Pape 
l'était fait représenter par ts secrétaire 
d'état Montlnl La mess* de sVsquIsiB , boûianger'es. 
a été tétébrés par le père «Tari Brust léchât s» régule- de feu nie* de pain: flan gui a été proJCé au cours du 
assistant général d* l'ordre ds» Jésul-|à Ut mairl* du lieu où Us s* trou-i gala d* vendredi soir, pour 
tes pour 1', ~ 

vant les pointe d» vue exprimés par 
lss sujets étudiés, n reste d* tout 
celé que ls fsmllle n's Jamais été com
pris» comme elle devait l'être et qu* 
Isbesncs de toute notion fsmiliale 
ds notre système Juridique à faussé ls 
véritable conception d; ls vis. 

Pourtant une oboss frappe. La com
munauté nationale qui est une com
munauté des communautés existant 

en son sein, von à sa base la famille 
Et l'on peut dire que tout* la n e ds* 
eommunsuté» naît de la famtUe, vé
rité naturelle . e t véritable terrain 
d'unité politique et de comrnunauté 
nationale M Tlrloy termina son 
expos* par un* rapide Incursion dans 
le domain* législatif où 11 voit pas- la 
promulgation récent* ds la loi Oou-

mgsill.l par l'Association 

avec lacerai 
rsl d'soUon 

du 

national* 

Oommlsssrut géné-

Oss artistes vont psrcourlr tout*, 
lss lés ion, ds FTenc* pour distralr» 
sur plaça sas remise* de ceux qui 
sont parti* outre-BViln. 

Cnsoun d* ces «peetseles. qui 
auront, lieu dans quarante vifle» ds 
provlsjc*. sers «ocompagné de la pro. 

' l n*m < TravsiJBTttrB ds 
tourné dans les usina* et 

sgricc.es d'Aasnssgn*. 

Parla, 16 avril. — Dé* ls début du 
match Joué au parc de* Prince», le 
Nord, profitant d* l'avantage du vent 
s'installa dans 1» camp sudiste, grâce* 
surtout, à «es avant* qui produisaient 
un Jeu rapide et varié. Et bientôt 
os furent trois beaux buts marqués 
par Loa.s. Bihel et Baratte qui v i n . 
rent concrétiser la science supérieur* 
des Nordistes, ri fsut dire, d'aUIaura. 
que le système de marquas» as* dé
fendeur, sudistes laissait uns trop 
grand* liberté aux attaquants du Motel 
•t qu* ces derniers en profitèrent lar . 
gement. 

Toutefois, en dépit de cette nette 
supériorité, la partie restait attrayante 
car iss Sudistes étalent toujours ar
dents et actif». Mais la défense m o n . 
trait par trop d'Incertitude et. une 
nouvel!* fols. Bihel u prenait en 
défaut. 

Juste avant la mi-temps, un* réac
tion du Sud aboutit victorleuaanent 
par Koranyï, qui dévia dans las buts 
de Dambech. uns belle passs ds ï l * . 
meur. 

La repris* débuta ds façon 
pour I* Sud. pussqus, sur u n . _ 
Intelligent» d» Koranyï, toujours aussi 
actif, Nsmeur réussit un second but. 
Et. grâce à leur* avant» M* Méridio
naux dominèrent à leur tour, mais 
la défense du Nord étsit mieux orga
nisés et l'avantage de* Joueurs du 

- beaucoup moin* net. Sud 
D.ineûrs, l e . réactions dès avants 
nordistes n* laissaient pas d'être 
dsnsysrsusw et 11 fsas l t tout* l'auto
rité ds Baatian. souds pittar llàflailf 
pour y anettr* bon ordre Ls Jeu resta 
clair et animé, car de» deux nota» l'al
lant était remarquable. 

Mal. la classa •upérl«ur* ds* Nor
distes • affirma en fin de paru* s t 

nod l'occasion pour la fsmille d'entrer Losla marqua un* nouvsn* foi*. 
efractlvement dan* la vi» publiera* d* 81 Borany» n'a ptua sa b*U« détsnts 
ls nstlon. d'autrefois. U reste saeor* ilangaïajii 
. . . . . . . ""• à0" action incessant* et aon t a . 
Le atatre d A^kicourt cet atsaaaiaé teiitgeoos du jeu. quoiqoe .tvtt «•»»• 

â n—i. J . • marqué par Jordan. U a simili ili' 
« coup» « e r*Tor**T très bel:** choses. b l e n ^ t T u n'a» 

M. Paul Oorb*. «3 an*, m a l » d'Aohl- i pas toujours rseu d* **a iiaH.uaH al 
court, prés d'Ame, a été tué à coup. | l'aide sur laques* q sursit pu. 
d* revolver dans la nuque, alors qu'U compter. 
rsv naît du théâtre municipal d'Arrea, Chas tas Stirtl.sss, l'arriére fTsy 
au cours d* la nuit d* samedi à dl- fouruit un* bonn* — 
manche. I °*l* 

it un* bonne parti*, au 
l'Imposer compiéternent. 

teta, — Depul» très* Jeun, Oesxdnl anuffr* t. 
te malaria Son était général sst m»u- ; sa plaça. _ 
vais san- cependant deaxoer U*u àiduect T1M|_ 
inquiétude. déxaui ^ ^ 

na.se
bomb.rd.rn.nt
Mai.tr*
sgricc.es
iiaH.ua

